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A-t-on su marier la science et 
l’art médical? Dix ans après la 
fusion des Facultés de biologie 
et de médecine de Lausanne 
et alors que les étudiants 
actuels viennent majoritaire-
ment de la voie scientifique, le 
CMV propose un bilan. 

svm express 

Le programme de
la 13e Journée de la SVM.
 
Les dates et thèmes des JVD.

portrait 
de membre 
Pionnier de la médicalisation 
et de la professionnalisation 
de la chaîne du sauvetage en 
Suisse romande, le Dr Phi-
lippe Reigner est aujourd’hui 
un jeune retraité qui peut 
s’enorgueillir d’avoir initié la 
création des SMUR et ainsi 
«rapproché l’hôpital des vic-
times».

Fusion des Facultés de médecine et de biologie 

Un mariage heureux 

 L es découvertes de l’insuline, de la pénicilline puis de la structure hélicoï-
dale de l’ADN sont les plus grandes du XXe siècle. Elles ont ouvert des 
perspectives diagnostiques et thérapeutiques majeures pour l’humanité. 
Le destin de la médecine se joue bien dans les laboratoires de biologie. Il 
y a dix ans, à Lausanne une nouvelle Faculté est née. Par nécessité, pour 

faire un mariage de raison? La Faculté des sciences se voyant perdre la chimie, la 
physique, les mathématiques, celle de biologie se trouvant esseulée, il fallait lui 
trouver un nouveau compagnon. 

Les personnalités s’exprimant dans ce CMV sont unanimes à tirer un bilan positif. 
La doyenne actuelle (au parcours personnel remarquable) relève l’enrichissement 
réciproque: de par la ferme sensibilisation à la méthode scientifique pour le futur 
médecin et de par l’apport d’une dimension humaniste et éthique au futur biologiste. 
Non sans le risque de voir un rapport de force émerger dans le choix de l’enseigne-
ment prégradué ou dans le choix des professeurs. Ce ne fut pas le cas, contraire-
ment et paradoxalement à ce qui se passe semble-t-il à Genève car dès la première 
année, l’étudiant en médecine est sensibilisé à la relation avec le patient, à la com-
plexité. Cela peut-être suite à la création d’une chaire de médecine générale en cours 
de route. Un bémol toutefois: en première année, ce sont plutôt les compétences 
scientifiques qui sont sélectionnées (par un numerus clausus qui ne veut pas dire 
son nom). Le rescapé, doté de surcroît d’une intelligence relationnelle, relève du 
hasard, nous dit le Dr Bertrand Kiefer. 

Les craintes que nous pouvions formuler au début de cette fusion ne se vérifient pas. 
Il existe bel et bien une synergie au niveau de l’enseignement et de la recherche. 
Espérons que cette expérience universitaire, unique en Suisse, persiste dans l’har-
monie. Que ce couple d’exception dure le plus longtemps possible, avec le respect 
constant des spécificités de chacun!

Permettez-moi de conclure par une note personnelle. C’est grâce à mon professeur 
de biologie au gymnase, à qui je rends hommage, que j’ai choisi la médecine... 

* MEMBRE DU COMITÉ DE RÉDACTION DU CMV.

édito
Dr JEAN-PIERRE RANDIN*
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Le numéro du CMV que vous allez découvrir a subi un lifting de sa présentation. Par 
ces changements graphiques, nous avons voulu donner plus d’espace aux textes et 
surtout aux illustrations qui soulignent les propos des auteurs. Les trois parties du 
CMV (Dossier, SVM Express et Portrait de membre) sont désormais clairement iden-
tifiées par une couleur. La typographie choisie tend aussi à rendre la lecture plus 
agréable. Mais – comme pour tout lifting réussi – nous avons tenu à ne pas tout 
bouleverser et à préserver l’essentiel: la qualité et la variété des informations appor-
tées, le soin voué aux sujets abordés et le souci d’être proches de vos préoccupations 
comme de l’actualité. Bonne lecture!
 LA RÉDACTION
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La fusion des Facultés 
de médecine et de biologie 
a dix ans. L’occasion d’en 
parler avec le professeur 
Michel-Pierre Glauser*, ancien 
doyen et l’un des principaux 
acteurs de ce projet 
ambitieux. 
 

D ans un article que le CMV de 
mai 2003 consacrait à l’impor-
tant et innovateur chantier de 

la réunion des Facultés de médecine et 
de biologie**, le Pr Glauser soulignait 
qu’en Suisse les facultés de médecine 
collaboraient déjà plus ou moins étroi-
tement avec un hôpital universitaire. A 
l’époque, raconte-t-il aujourd’hui, on 
discutait beaucoup de savoir si cinq 
facultés étaient nécessaires; depuis, on 
a réalisé combien elles l’étaient! Preuve 
en est que le Conseil fédéral vient de 
décider de soutenir les facultés de 
médecine afin qu’elles puissent aug-
menter le nombre d’étudiants. 
Dans son article, le Pr Glauser saluait 
notamment la coordination nationale, 
respectivement la réunion régulière 
des cinq doyens et la concertation 
autour des questions académiques. En 
2013, il la trouve toujours indispen-
sable. Elle se poursuit, et pas seule-
ment dans le cadre du Collège des 
doyens et dans celui de la Conférence 
des recteurs, mais aussi au niveau de 
la Confédérat ion, à travers les 
réflexions sur la médecine de pointe. A 
ce propos, le Pr Glauser espère la 
confirmation de la décision de mainte-
nir trois centres de transplantation car-
diaque en Suisse. Il souhaite aussi que 
la collaboration avec Genève se déve-
loppe encore. 

2003-2013

Une décennie d’union 
entre biologie et médecine

La chance de s’ouvrir
à d’autres institutions 
En 2003, le Pr Glauser qualifiait la situa-
tion d’à la fois passionnante et inquié-
tante. Dix ans après, il affirme que le 
contexte reste passionnant et plein de 
perspectives enthousiasmantes. Et 
d’ajouter que ça l’est d’autant plus 
qu’une étroite collaboration s’est créée 
avec l’EPFL et cela en partie grâce à 

l’existence de la FBM. De plus en plus 
de projets communs sont nés et le fait 
que la médecine se soit liée à la biologie 
a renforcé fortement l’une et l’autre. Le 
Pr Glauser rappelle la chance extraordi-
naire qu’a été le rapprochement de la 
recherche fondamentale et de la 
recherche médicale pour créer un ins-
trument de développement indispen-
sable aujourd’hui. Ainsi, ces deux 



 

domaines réunis en une faculté unique 
ont grandement renforcé leur capacité 
de collaboration avec d’autres institu-
tions, dont l’EPFL bien sûr. 
Le Pr Glauser remarque qu’il n’a pas 
suffisamment insisté dans son article 
paru dans le CMV en 2003 sur cet 
aspect fort positif de la fusion. Il s’ex-
plique ce silence par le fait que la future 

FBM avait fait l’objet d’un débat intense, 
et par moments très dur, au sein de 
l’hôpital. Certains préconisaient même la 
séparation entre la clinique et la 
recherche, quelle qu’elle soit, se sou-
vient-il. Ainsi était-il proposé que le 
CHUV devienne uniquement un centre 
de soins et que toute la recherche se 

fasse dans une faculté de médecine 
séparée de l’hôpital. C’était le cœur des 
débats et la discussion a été dure, se 
rappelle le Pr Glauser, pour qui cette 
option aurait été le pire danger pour le 
CHUV qui risquait de perdre son statut 
universitaire, et devenir un «simple» 
hôpital cantonal. 

Donner encore du temps au temps 
En évoquant les difficultés rencontrées 
dans la mise en place de la FBM, le 
Pr Glauser parle avant tout du problème 
à faire coexister deux mondes d’intérêt 
en recherche différents. Des mondes 
qui ont dû apprendre à se côtoyer, ce 
qui s’est peu à peu fait. Mais il faudra 
sûrement encore du temps pour que la 
rencontre de ces deux univers soit har-
monieuse, précise le Pr Glauser. Il salue 
par contre les programmes qui sont nés 
dans les domaines de la génétique, de 
l’immunologie, des vaccins et des mala-
dies infectieuses. Il parle avec enthou-
siasme de la recherche en oncologie qui 
se met en place à travers la collabora-
tion avec l’ISREC (Institut suisse de 
recherches expérimentales sur le can-
cer) maintenant intégré à la Faculté des 

sciences de la vie de l’EPFL et dont 
l’activité se déroulera en partie sur le site 
hospitalier, regroupant chercheurs et 
cliniciens. Pour le Pr Glauser, tout cela 
s’inscrit dans la perspective de ce qui a 
été mis en place en 2003.
Enfin, selon l’ancien doyen, la FBM 
devrait aujourd’hui pouvoir gagner en 
autonomie, avoir ses propres capacités 
et compétences à traiter plus directe-
ment les collaborations avec d’autres 
institutions. Provocation ou utopie? Les 
deux! conclut le Pr Glauser. L’avenir 
nous en dira plus. 

PROPOS RECUEILLIS PAR 
AGNÈS FORBAT

*  ANCIEN DOYEN DE LA FACULTÉ DE BIOLOGIE
  ET DE MÉDECINE DE LAUSANNE.
** LE LECTEUR TROUVERA L’ARTICLE COMPLET 

 SUR WWW.SVMED.CH/PUBLICATIONS/COURRIER-
  DU-MEDECIN-VAUDOIS

PIERRE-ANDRÉ REPOND
SECRÉTAIRE GÉNÉRAL

« A l’époque, 
on discutait beaucoup 

de savoir si cinq 
facultés de médecine 
étaient nécessaires. » 

Il agit sur une double fréquence émotionnelle et rationnelle. 
Réunir en une même faculté ce qui alimente cette dualité, 
c’est porter au cœur de la matrice où se forge et se forme le 
médecin, ce qui fait son originalité. C’est aussi prendre le 
risque de modifier les règles du jeu, le classement acadé-
mique et les proportions harmonieuses d’humanité et de 
science dans l’approche médicale. Dix ans après la fusion 

des Facultés de biologie et de médecine, le bilan tiré par les 
auteurs de ce Dossier est positif. Il reviendra toujours à 
chaque médecin, pris individuellement, de réussir sa propre 
synthèse. Sous réserve de l’avis particulièrement autorisé de 
la doyenne de la FBM, elle-même biologiste et médecin, on 
ne parle pas ou peu ici de l’effet sur les biologistes, autre 
sujet qui ne nous appartient pas. 

Médecine et biologie, une première synthèse

Le médecin porte un regard singulier 
sur son patient et sur le monde

http://www.svmed.ch/publications/courrier-du-medecin-vaudois


Les cabinets médicaux 
sont notre spécialité
Budget d’installation
Gestion comptable et fiscale
Décomptes salaire du personnel
Assurances sociales
Expert fiduciaire diplômé et membre de Fiduciaire|Suisse

G r a n d - R u e  9 2
1820 Montreux

Tél. 021 963 07 08
Fax 021 963 14 07

http://www.randin-hoffmann.ch
http://www.atriumconcept.ch
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Que demanderons-nous 
au médecin de demain? 
Qu’aimerions-nous qu’il sache? 
Comment aimerions-nous 
qu’il soit? Parole à la nouvelle 
doyenne de la FBM.

L e médecin n’a pas un profil 
unique: praticien de premier 
recours, spécialiste, hospitalier 

ou en partie chercheur plus souvent au 
laboratoire que devant un patient. Peut-
il dès lors y avoir une formation unique? 
Oui, car la formation de base a comme 
but premier l’acquisition d’un certain 
nombre de connaissances, dont le socle 
est commun à tous ces rôles comme à 
tous les contextes. Un autre objectif est 
celui de l’acquisition de compétences, 
qui englobent le savoir, le savoir-faire et 
le savoir-être. Tous ces aspects sont 
déjà bien pris en compte avec l’intro-
duction des sciences humaines tôt et de 
façon pluridisciplinaire dans la formation 
de base. 
L’intérêt du lien avec la biologie réside 
dans l’acquisition de compétences 
ouvertes vers les approches scienti-
fiques. Le médecin se trouve entre deux 
champs, qui ne s’opposent pas mais 
risquent pourtant de l’écarteler: comme 
humaniste capable d’empathie et 
d’écoute qui voit le patient dans toutes 
ses dimensions, corporelle, psychique et 
sociale; comme scientifique qui cherche 
à tout prix à comprendre le symptôme, 
la maladie et met toute son énergie à 
demeurer au fait des dernières connais-
sances, et à y contribuer. Le renforce-
ment de l’enseignement de la biologie 
par le simple rapprochement structurel 
est une magnifique opportunité pour 
sensibiliser les médecins en formation 
aux grandes questions actuelles qui ont 
trait au domaine des sciences de la vie, 
ainsi que de les rendre attentifs aux 
recherches qui permettront de générer 
les thérapeutiques de demain. La 

Pour la médecine d’aujourd’hui et de demain

Une fusion utile 

contrepartie n’est pas non plus négli-
geable, celle qui sensibilise les biolo-
gistes en formation aux grands défis de 
la médecine d’aujourd’hui et de demain.
L’évolution des systèmes de santé, indis-
sociable des contraintes économiques 
qu’on ne peut ignorer, nous oblige à 
repenser la médecine de demain, non 

pas dans ses buts ni dans ses moyens, 
mais dans son organisation, dans sa 
rationalisation au sens purement prag-
matique et économique, et cela même 
sans vouloir ouvrir des questionnements 
éthiques. De nouveaux métiers apparaî-
tront sans doute, mais le médecin qui 
examine le patient, pose un diagnostic 
et propose un traitement sera toujours 
là. Et on attendra beaucoup de lui. Il tra-
vaillera moins souvent seul. A l’image 
des réseaux qui couvrent nos activités 
professionnelles, personnelles ou 
sociales, la pratique médicale devra 
assimiler réseau de patients, de méde-

cins pairs et un réseau interprofession-
nel. Et dans tout ce maelström d’«inter-
actants», il devra continuer d’assumer 
sa totale responsabilité, avec le devoir 
de participer à l’évolution des approches 
thérapeutiques. Aujourd’hui, ce sont les 
grands espoirs fondés sur la médecine 
génomique, ou personnalisée. Celle-ci 
est une sorte de paradigme, de par le 
fait qu’elle doit associer la participation 
de tous les médecins et même celle du 
patient. Son sens nous sera donné par la 
biologie qui saura faire parler ces don-
nées et les traduire en proposition de 
traitement ou de prévention. Autres 
exemples de champs possibles: l’immu-
nologie, l’oncologie ou l’endocrinologie, 
où médecins et biologistes sont étroite-
ment associés au design de nouvelles 
thérapeutiques qui adressent le méca-
nisme de la maladie plus qu’elles n’en 
soignent le symptôme.

La médecine de demain
s’appuiera sur la biologie
Une faculté qui les réunit constitue la 
meilleure configuration, car elle permet 
d’instiller la curiosité scientifique et de 
bien assurer le socle des connaissances 
toujours en mouvement. Et cela sans 
jamais occulter la dimension humaniste 
du médecin que tout concept de forma-
tion se doit de promouvoir. 

* DOYENNE DE LA FACULTÉ DE BIOLOGIE
 ET DE MÉDECINE.

« Le renforcement 
de l’enseignement 

de la biologie 
aux futurs médecins 
est une magnifique 

opportunité. » 
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A la FBM, chacun doit 
pouvoir conserver son identité, 
et comme dans la vie d’un 
couple, il y a des moments 
de grâce, mais aussi quelques 
grincements de dents.

A dix ans d’intervalle, je me sou-
viens du mélange d’intérêt, de 
curiosité et d’interrogations que 

suscitaient à l’époque les séances de 
discussion réunissant les membres de la 
Faculté des sciences et de celle de 
médecine, sous la houlette des doyens 
Arlettaz et Glauser. Les questions le dis-
putaient aux traits d’humour, voire d’hu-
meur! Même si on parle de la «fusion» 
des facultés, nous en sommes assez loin 
et c’est bien ainsi, les relations fusion-
nelles menant habituellement au 
désastre!

Biologie et médecine 

Union d’amour ou de raison?
Une faculté hybride
mais profitable aux protagonistes 
La naissance de la FBM a nécessité la 
création de plusieurs écoles en son sein, 
une de biologie, une de médecine et 
une école doctorale, auxquelles s’ajoute 
depuis peu celle de formation post-gra-
duée. Le vice-doyen de l’enseignement 
que je suis a le privilège d’en superviser 
la vie, le gros des activités étant géré par 
des directeurs et vice-directeurs. Evi-
demment, les enseignements dispensés 
restent globalement spécifiques et sépa-
rés, les biologistes étant plus inscrits 
dans une formation généraliste débou-
chant sur des carrières professionnelles 
parfois éloignées des thématiques abor-
dées durant les études, les médecins 
étant plus organisés dans une perspec-
tive d’école professionnelle. Malgré tout, 
la coexistence de ces deux filières 
autorise des formes de métissage que 

ne connaissent pas les autres facultés 
de médecine ou de sciences en Suisse. 

Un rapprochement fécond 
Dans une large mesure, ce rapproche-
ment entraîne des effets de synergie très 
prometteurs (voir encadré). Cela vaut 
aussi pour le domaine de la recherche et 
tout particulièrement pour la recherche 
translationnelle («bench to bedside»). 
Dans un environnement en profonde 
mutation, la collaboration entre divers 
métiers et disciplines constitue non seu-
lement une opportunité d’approfondir et 
de diversifier les apprentissages, mais 
aussi le fondement d’une recherche de 
qualité et d’une activité professionnelle 
productive et originale.
Alors, union d’amour ou de raison? Un 
peu des deux, sans doute. 

* VICE-DOYEN EN CHARGE DE L’ENSEIGNEMENT,    
FACULTÉ DE BIOLOGIE ET DE MÉDECINE.

Durant le bachelor, les étudiants des deux filières parti-
cipent à des cours à option dont ils ont le choix des thé-
matiques. Un certain nombre de cours portent sur les 
disciplines scientifiques de base ou sur la recherche en 
oncologie. 

Les étudiants des deux filières accomplissent durant leur 
master un travail de recherche conséquent, équivalent à 
30 crédits ECTS* pour les étudiants biologistes et 15 cré-
dits pour les médecins. Certains étudiants en biologie 
effectuent leur travail dans des laboratoires du CHUV et 
des étudiants en médecine accomplissent leur recherche 
dans des laboratoires où ils sont souvent supervisés par 
des biologistes.

L’école doctorale est chargée du suivi de quelque  
650 doctorants MDs, PhD ou MD-PhD. La direction de 
l’école réfléchit à la mise en place d’une plateforme infor-

matique «biologie-médecine» qui regroupera l’ensemble 
des séminaires, cours et tutoraux disponibles pour en faci-
liter l’accès aux doctorants potentiellement intéressés, 
quelle que soit leur formation de base.

Une offre originale dite «passerelle» permet à des déten-
teurs d’un bachelor ou d’un master en biologie ou en bio-
ingénierie (EPFL) d’entrer directement dans le cursus de 
master de médecine au terme d’une année de rattrapage 
intensif. Cette opportunité est réservée à des étudiants 
particulièrement motivés et doués, qui se destinent à la 
recherche en médecine.

* ECTS POUR EUROPEAN CREDIT TRANSFER SYSTEM, 1 CRÉDIT ECTS ÉQUIVALANT 
GROSSIÈREMENT À 30 HEURES D’ENSEIGNEMENT.

Futurs médecins et biologistes ont beaucoup à partager
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La fusion des Facultés 
de biologie et de médecine 
a des dimensions scientifiques 
et humaines. Peut-on marier 
l’art et la science?

Saluez-vous la fusion des Facultés de 
biologie et de médecine?
Cette fusion a plutôt bien marché et n’a 
pas mené à une exagération du poids 
donné à la biologie. Il faut certes rester 
vigilant, car la médecine biologique a 
une propension à imposer ses stan-
dards, qui apparaissent aux yeux de cer-
tains plus scientifiques que ceux de la 
médecine clinique ou ambulatoire. Il est 
plus facile de devenir professeur avec 
des publications en biologie qu’en 
médecine générale... Cela dit, on peut 
estimer qu’avec cette fusion, c’est l’es-
prit de la biologie qui a tendance à 
«infecter» celui de la médecine. Ou au 
contraire, que c’est la vision médicale 
qui offre des ouvertures à la manière de 
faire de la biologie, ce qui a certaine-
ment prévalu à Lausanne.

On sait qu’un étudiant qui maîtrise les 
bases de la physique et de la chimie a 
plus de chances de réussir son premier 
propédeutique. Quelle en est la consé-
quence pour les médecins de demain?
Le gros enjeu, c’est que la médecine 
fondamentale reste au service de la cli-
nique. Les médecins de l’avenir devront 
bien sûr savoir exercer en phase avec 
les avancées de la recherche biologique, 
mais ils devront surtout se montrer 
capables de les intégrer dans leur pra-
tique. En réalité, la médecine pose avec 
une acuité particulière la question cru-
ciale du moment de civilisation que 
nous vivons: comment faire pour que les 
progrès scientifiques fulgurants gardent 

Dr Bertrand Kiefer*

«La médecine doit rester 
au service de la clinique»

des finalités humaines et puissent être 
intégrés, critiqués, maîtrisés par les per-
sonnes? Si nous formons des médecins 
qui ne comprennent pas assez la biolo-
gie et les technologies de base, ils n’au-
ront ni pouvoir ni autorité. Mais d’un 
autre côté, le premier travail des méde-
cins – du futur aussi! – est d’être au ser-
vice de la souffrance humaine. Donc de 
se montrer capables d’organiser la com-
plexité des savoirs. S’ils ne sont pas les 
deux à la fois, ils deviendront soit des 
techniciens, soit des «fournisseurs de 
prestations» incapables de maîtriser le 
savoir qu’ils dispensent, donc de créer 
et entretenir une culture médicale, au 
service des patients. 

En écartant peut-être trop vite les candi-
dats riches d'intelligence relationnelle 
mais moins férus de science pure, ne 
risque-t-on pas de former des médecins 
moins armés pour affronter la complexité 
de la pratique médicale?
Oui, c’est un souci que nous devons 
absolument avoir. Mais il n’a rien à voir 
avec le fait qu’une faculté de médecine 
soit liée ou non avec la biologie. Celle de 
Lausanne est plutôt pionnière dans sa 
manière d’introduire très tôt un enseigne-
ment en sciences humaines et d’insister 
sur l’apprentissage de l’intelligence rela-

tionnelle. Le problème vient plutôt du 
contenu des examens et de la manière 
de sélectionner les étudiants. L’extrême 
sélection actuelle – parce que la Suisse 
n’a pas la place de former les médecins 
dont elle a besoin – se base avant tout 
sur les sciences fondamentales et teste 
très peu les compétences relationnelles. 
Ceux qui en sortent sont des étudiants 
organisés, capables de mémoriser facile-
ment et bons scientifiques. S’ils sont en 
plus humainement équipés pour la pra-
tique médicale, c’est davantage par 
hasard que par sélection. Or, choisir ainsi 
toute une génération de nouveaux méde-
cins ne correspond absolument pas au 
discours sur lequel beaucoup de monde 
est pourtant d’accord: il faut des méde-
cins aguerris à la complexité et férus de 
relation. Mais il s’agit d’une décision prise 
au niveau fédéral.

Auriez-vous voté cette fusion il y a dix ans?
Oui, car c’était certainement une bonne 
idée! Si l’on compare les facultés de 
médecine lémaniques, Genève a une 
grande section de médecine fondamen-
tale, mais la réalité est que les professeurs 
y sont de moins en moins médecins: les 
nouveaux nommés sont quasi tous des 
biologistes. Et Lausanne a une médecine 
fondamentale plus réduite, mais profite 
davantage des enseignements et interac-
tions liés à la partie biologie de sa faculté. 
A la fin, il y a davantage de cohérence du 
côté lausannois. 

PROPOS RECUEILLIS PAR 
AGNÈS FORBAT ET LE Dr JEAN-PIERRE RANDIN

* DIRECTEUR DE MÉDECINE ET HYGIÈNE 
ET RÉDACTEUR EN CHEF DE LA REVUE MÉDICALE 
SUISSE.
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votre cotisation SVM?
La Fondation de Prévoyance SVM, gérée par Retraites Populaires,
réassurée à 100%, vous offre des solutions très intéressantes, adaptées
à vos cycles de vies personnelle et professionnelle. 

Pour toutes questions: Dominique Schmid, tél. 021 348 28 90 ou info@svmed.ch
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Hâter le diagnostic
dans l’intérêt du patient
Le laboratoire d’analyse médicale de la Clinique de La Source 
a affaire à des pathologies de plus en plus lourdes.   

PUBLIREPORTAGE

Traquer le virus ou la bactérie pour l’identifier, remon-
ter à la cause du mal pour décider du traitement le plus 
efficace, c’est la mission du Laboratoire d’analyse médi-
cale pluridisciplinaire de La Source. Etablis depuis le début 
de l’an à l’avenue Jomini, à côté de la Clinique, les labora-
toires dirigés depuis trente ans par Jean Balmer sont actifs 
24 heures sur 24: «Nous avons affaire à des pathologies de 
plus en plus lourdes. Dans ce contexte, nous devons nous 
adapter à la demande des patients et de leur médecin en vue 
de connaître les résultats des analyses le plus rapidement pos-
sible, confie le directeur du laboratoire. Nous assistons à une 
sorte de normalisation de la demande urgente.» 

Les patients proviennent à 25% de La Source, près des trois 
quarts d’autres cliniques, de centres d’urgence et de cabinets 
médicaux: «Nous recevons aussi des demandes de labora-
toires privés qui recourent à nos compétences spécifiques. 
Nous sommes un laboratoire de référence en microbiologie 
clinique pour tout ce qui est infection bactérienne et virale, 
du fait de la présence au sein de La Source de quatre infectio-
logues, les Drs Chave, Jaccard, de Vallière et Chapuis-Taillard. 
Les confrères se réfèrent à eux en cas de difficulté dans leur 

pratique hospitalière ou privée. Par exemple, une prothèse de 
hanche infectée exige un haut niveau d’expertise très pré-
cieux au chirurgien.»

Au total, 33 employés, dont une dizaine de médecins et bio-
logistes, se penchent sur des dossiers complexes exigeant des 
compétences très pointues. Et Jean Balmer de désigner une 
armoire blanche ressemblant à un réfrigérateur (Maldi-Toff), 
qui permet d’identifier en quelques instants une bactérie: 
«Auparavant, cela pouvait prendre plusieurs jours.»  Le méde-
cin installé en cabinet a le choix entre plusieurs laboratoires 
privés, mais il peut aussi envoyer des échantillons à La Source 
et demander à bénéficier de médecins de référence dans des 
domaines comme l’hématologie ou la microbiologie. En avril 
2008, les laboratoires ont obtenu l’accréditation à la norme 
ISO/CEI 17025. Dans le domaine de la biologie médicale, la 
Clinique a complété par l’accréditation à la norme ISO 15189, 
en mai 2012, spécifique aux laboratoires d’analyses. 

!"#$%#&'($#)&*+&,&-++.&/0%10$$#
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Une formation continue sur le 
thème du conseil en activité 
physique est proposée par la 

Policlinique médicale universitaire de 
Lausanne et la Ligue vaudoise contre 
les maladies cardiovasculaires. Intitulée 
PAPRICA – Physical Activity promotion 
in PRImary CAre –, cette après-midi se 
compose de quatre modules orientés 
vers la pratique:

Synthèse des connaissances: activité 
physique et santé
L’entretien motivationnel appliqué à 
l’activité physique
L’activité physique pratique à recom-
mander aux patients
Les outils pour le conseil.

Formation

Promotion de l’activité physique au cabinet médical

Deux dates à choix sont possibles: jeu-
dis 31 octobre ou 21 novembre, de 
13 h 30 à 17 h 30 à l’UNIL à Dorigny. 
Cette formation gratuite donne droit à 
4 crédits SSMG et 3 crédits SSMI. 

L e 20 septembre 2013, date de la 
cérémonie officielle d’ouverture 
des cours, sera également celle 

de la Journée anniversaire des 10 ans 
de la FBM, qui a vu le jour en octobre 
2003. Pour l’occasion, des étudiants en 
biologie et médecine sont invités à dialo-
guer sur leur coappartenance à une 
même faculté. 
Le débat, placé «sous le signe du lien 
entre biologie et médecine», sera 
modéré par le Dr Bertrand Kiefer, rédac-
teur en chef de la Revue médicale 
suisse. 
L’événement aura lieu à 17 h 15 à l’Audi-
toire César-Roux du CHUV. 

Cérémonie d’ouverture des cours

La Faculté de biologie
et de médecine fête ses 10 ans!

RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTION 
WWW.PAPRICA.CH

http://www.paprica.ch
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Chemin de Closalet 4 · 1023 Crissier
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vaud@caisse-des-medecins.ch
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Facturer par Internet :

Sans papiers, 
connexion instantanée

Votre gestion sur la « toile »

Tout ce dont vous avez besoin se trouve sur la « toile ». Totalement indépendant du lieu et 
de l’heure, vous avez accès à toutes les fonctions nécessaires à la bonne gestion de votre 
cabinet médical. Ceci sans vous préoccupez des mises à jour tarifaires ou autres, de la 
sauvegarde de vos données et à des conditions défi ant toute concurrence. La Caisse des 
Médecins l’a mis au point pour vous.

Conseils + services + logiciels = Caisse des Médecins

http://www.caisse-des-medecins.ch
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L' article du Dr Chevallay paru 
dans le CMV Numéro 4 de 
juin-juillet 2013 m'a interpel-

lée, surtout le paragraphe qui concerne 
les étrangers que j'ai trouvé très brutal 
et dur.

J'espère que ce problème ne va pas 
envahir nos rangs et «entacher» notre 
collégialité. Nous sommes plusieurs 
médecins suisses d'origine étrangère, 
ayant fait notre formation post-graduée 
en Suisse et acquis ou refait le diplôme 
fédéral malgré l'âge ou la charge fami-
liale.

Tout indépendant médecin, et toutes 
autres professions confondues, sou-
haite réussir son affaire pour assurer 
les charges exigées et vivre aussi, ce 
qui est naturel et tout à fait normal. 
Alors s'il vous plaît, il serait agréable de 
continuer à travailler côte à côte sans 
aucun complexe ni a priori, tout en 
ayant la liberté d'avoir une opinion 
saine et respectueuse, nous qui avons 
la charge et la responsabilité d'êtres 
humains. 

Dr DALILA OUARED,
BIÈRE

cicéron et hippocrate
VÉRONIQUE MATTHEY DI SPIRITO
JURISTE

Paiement comptant des consultations 

Possible à certaines conditions

O n l’oublie souvent, mais selon le Code des obligations (CO), 
lorsqu’une prestation est due et à défaut de terme stipulé ou 
résultant de la nature de l’affaire, le créancier peut la réclamer au 

débiteur immédiatement. En pratique cependant, et c’est particulièrement 
vrai dans le domaine médical, des délais de paiement sont généralement 
convenus et surtout d’usage courant (par exemple à 30 jours). 

Néanmoins, le principe de base reste et il est tout à fait possible, même 
pour les prestations médicales, d’en exiger le paiement au sortir de la 
consultation. Toutefois, en vertu des règles de la bonne foi, le patient doit 
être informé, au préalable et de manière claire, de cette pratique. 

Toujours selon le CO, les dettes d’argent doivent être acquittées par un 
paiement en espèces. Dans ce domaine aussi, l’usage veut que différents 
modes de paiement soient admis, comme les cartes de débit ou de crédit. 
Là également, en vertu des règles de la bonne foi, si seul le paiement en 
espèces est accepté, le patient doit en être informé au préalable. 

A noter que le patient n’a pas, de son côté, le droit d’exiger un rabais ou 
escompte en cas de paiement en espèces immédiat. Par contre, il a le 
droit d’exiger non seulement une quittance mais également un justificatif 
qu’il pourra, le cas échéant, faire suivre à son assureur en vue d’un rem-
boursement. 

Pour terminer, il y a lieu de rappeler l’article 14 du Code de déontologie de 
la FMH, selon lequel «les prétentions du médecin en matière d’honoraires 
doivent être raisonnables. Les tarifs officiels servent de base de calcul. Dans 
la mesure où ceux-ci l’y autorisent, le médecin peut prendre en considéra-
tion les circonstances particulières du cas d’espèce, notamment la difficulté 
de l’acte médicale, le temps consacré ou la situation économique du débi-
teur des honoraires. Les patients ont droit à une note d’honoraires claire-
ment établie. Le médecin est libre de donner ses soins gratuitement.» 

Opinion

La version iPad du «Courrier
du médecin vaudois» est disponible
sur l’App Store.

Le CMV
sur votre
iPad!

http://www.caisse-des-medecins.ch


Avenue Vinet 30
1004 Lausanne - Suisse

Tél.+41 (0)21 641 33 33
Fax +41 (0)21 641 33 66

www.lasource.ch
clinique@lasource.ch

Seule une assurance complémentaire PRIVÉE ou SEMI-PRIVÉE est 
votre sésame pour être l’un des 4’000 patients hospitalisés à la 
Clinique de La Source et bénéfi cier ainsi : 

La Clinique de La Source est conventionnée avec 
TOUS les Assureurs maladie !

Chaque année, 
plus de 100’000 patients * font 
confi ance à la Clinique de La Source
Votre assurance de base ne suffi t pas 
pour bénéfi cier, en cas d’hospitalisation, 
des privilèges de notre Clinique !
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Ecole hôtelière de Lausanne

Jeudi 7 novembre 2013

10 h Ouverture des portes
 Café d’accueil

10 h 30 1re partie

 Pour lesnouveaux Membres et 
 Membres Honoraires de 2012
 Présentation de la SVM 
 et partie statutaire

12 h Repas avec les Nouveaux 
 Membres et Membres 
 Honoraires de 2012

14 h 30 2e partie
 
 13e Journée de la SVM:
 Le médecin dans le cinéma: 
 du Dr Knock au Dr House

 Conférence thématique:
 L’image du médecin dans 
 le cinéma et les médias: 
 quels impacts? 
 par Martina Malacrida, journaliste, 
 diplômée en histoire et esthétique 
 du cinéma, Festival de Locarno 
  
 Pause thé, café et mignardises

 Diffusion du film documentaire 
 de la Dresse Sylviane Gindrat, 
 réalisatrice, anthropologue 
 sociale et médecin de famille: 
 Paul & Sébastien issu de la 
 trilogie: Du côté des Médecins. 

 Table ronde

17 h Cocktail dinatoire

13e Journée de la Société Vaudoise de Médecine 

Le médecin dans le cinéma:
du Dr Knock au Dr House, quelles images pour quels effets?

Chers membres, 

Nous avons le plaisir de vous présenter en
avant-première le programme de la 13e Journée
de la Société Vaudoise de Médecine.

Modalités d’inscription

Les inscriptions réservées aux membres de la SVM 
sont possibles via le site internet www.svmed.ch/ 
accès aux membres.

Vous pouvez également vous inscrire par e-mail: 
info@svmed.ch ou par téléfax au 021 651 05 00 
en répondant aux questions mentionnées ci-dessous.

1re partie destinée aux Nouveaux Membres 2012
et Membres Honoraires 2012

Je serai présent/e à la matinée du 7 novembre 2013:
oui  non

Je serai présent/e au repas (midi) du 7 novembre 2013:
oui non

2e partie, 13e Journée de la SVM – 
Libre d’accès aux membres SVM

Je serai présent/e l’après-midi du 7 novembre 2013 
dès 14 h 15 (ouverture des portes): 

oui  non

Je participe au cocktail dinatoire:
oui non

Je serai accompagné(e):
oui non

Chemin de Mornex 38, Case postale 7443, 1002 Lausanne
Tél. 021 651 05 05, fax 021 651 05 00
www.svmed.ch

https://sso.svmed.ch/login?service=http%3a%2f%2fwww.svmed.ch%2fmembre%2f
https://sso.svmed.ch/login?service=http%3a%2f%2fwww.svmed.ch%2fmembre%2f
mailto:info@svmed.ch
http://www.svmed.ch
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DES SOINS DOUX POUR 
LA PEAU SENSIBLE DE BÉBÉ. 

NIVEA BABY PURE & SENSITIVE
Nettoie en douceur et hydrate la peau sensible 
de bébé. Soutient les fonctions naturelles de 
la peau et protège effi cacement l’épiderme sensible 
de la sécheresse.  

Tous les produits NIVEA Baby sont élaborés en 
collaboration avec des dermatologues et des 
pédiatres. Sans parabens, ni alcool, ni colorants, 
ni conservateurs.  

LA PEAU SENSIBLE DE BÉBÉ. 
Nettoie en douceur et hydrate la peau sensible 

la peau et protège effi cacement l’épiderme sensible 

pédiatres. Sans parabens, ni alcool, ni colorants, 

www.NIVEA.ch/baby
 www.facebook.com/nivea.ch

0800 80 61 11 (lu– ve, 9–12h)
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www.babyplanet.ch

Babyplanet
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Lu pour vous

La santé en Suisse.
Un aide-mémoire simple
et accessible à tous.

C omment décrypter une facture 
TarMed? Pourquoi les coûts 
augmentent-ils? Quelles sont les 

principales maladies qui touchent les 
Suisses? Ces questions – ainsi que 
beaucoup d’autres – trouvent leurs 
réponses dans La santé en Suisse, 
rédigé par Simon Regard, illustré par Mix 
& Remix et publié aux Editions Loisirs et 
Pédagogie.
La santé concerne tout le monde. Des 
professionnels qui vouent leur carrière 
à ce secteur aux malades qui bénéfi-
cient de leur engagement, en passant 

par ceux qui financent le système par 
leurs impôts et leurs cotisations, cha-
cun est amené à demander des soins, 
à un degré ou à un autre, au cours de 
son existence.
Présentés de façon simple et aérée, ces 
sujets sont mis en perspective par plus 
de 100 dessins originaux de Mix & 
Remix dont la plume, décalée et parfois 
caustique, rend la lecture de La santé 
en Suisse ludique.

La santé en Suisse
Edition 2013
Simon Regard et Mix & Remix
112 pages, 16,5 x 27,5 cm.
Disponible en librairie au prix de 
CHF 15.– (rabais de CHF 5.– dès 
100 exemplaires commandés)

 
La collection Comprendre, lancée en 
2005 avec Institutions politiques suisses, 
est composée d’une dizaine d’ouvrages, 
dont Histoire suisse, Economie suisse, 
Droit suisse ou encore Géographie de la 
Suisse. 
 
CONTACTS: ANNE JAGGI, ATTACHÉE MÉDIAS, 
A.JAGGI@EDITIONSLEP.CH, TÉL. 079 432 24 20 
CYRIL JOST, RESPONSABLE ÉDITORIAL, 
C.JOST@EDITIONSLEP.CH, TÉL. 076 399 48 26

D ans le cadre du Partenariat 
Privé-Public (SVM-DSAS), le 
groupe de travail «Relève et for-

mation» a, en collaboration avec des 
représentants du CHUV, de la PMU et 
de l’ASMAV, mis en place un programme 
de formation à l’installation en cabinet. 

Elle se déroulera au CHUV au salon du 
20e et comprend deux volets répartis sur 
deux jours: 

Le 28 septembre 2013 «J’aimerais 
m’installer»: présentation du cadre 
légal, choix de la forme juridique à 
adopter, lieux d’installation, reprise 
du cabinet, etc.
Le 2 novembre 2013 «Je m’installe»: 
réponses aux questions liées au finan-
cement, assurances, management, 
locaux, personnel, support informatique, 
facturation, gestion de l’agenda, etc.

Partenariat Privé-Public entre la SVM et le DSAS

Journées de formation pour l’aide
à l’installation en cabinet

La formation offre la possibilité d’obtenir 
des informations personnalisées grâce 
aux médecins et autres professionnels 
qui s’engagent à répondre aux questions 
qui vous préoccupent. 

POUR TOUT RENSEIGNEMENT, 
VEUILLEZ CONTACTER Mme OLIVIA CHATELAN: 
OLIVIA.CHATELAN@CHUV.CH, 
TÉL. 021 314 60 85

mailto:a.jaggi@editionslep.ch
mailto:a.jaggi@editionslep.ch
mailto:c.jost@editionslep.ch
mailto:c.jost@editionslep.ch
mailto:olivia.chatelain@chuv.ch
mailto:olivia.chatelain@chuv.ch
mailto:olivia.chatelain@chuv.ch


Dates et thèmes
19 septembre 2013 Réinsertion professionnelle 
 et santé au travail

28 novembre 2013 Dermatologie pratique

23 janvier 2014 Diabète – Nutrition

20 février 2014 ORL dans la pratique 
 du généraliste

20 mars 2014 Urgences: la chaîne 
 des secours 

10 avril 2014 Oncologie 
 chez la personne âgée

22 mai 2014 Check-up: que reste-t-il?

5 juin 2014 Décision médicale: 
 rôle du patient

formation
WWW.SVMED.CH 
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Les Jeudis de la Vaudoise sont des matinées de formation 
organisées par la Commission de la Formation continue de la 
Société Vaudoise de Médecine (SVM) comprenant une partie 
d’enseignement ex cathedra et une autre sous forme de sémi-
naires interactifs. Huit jeudis sont organisés par saison et 
comptent environ 200 participants lors de chaque matinée. 
Ce cours est une manifestation phare de la Suisse romande; 
il a été mis sur pied il y a plus de 20 ans et connaît toujours 
un succès pédagogique remarquable. Plusieurs participants 

font le déplacement depuis d’autres cantons tels que le 
Valais, Genève ou Fribourg. Les séminaires sont donnés à 
Lausanne (au CHUV à l’Auditoire César-Roux) de 9 h à 12 h.

Les séminaires (15-20 participants) sont basés sur la pré-
sentation de cas; ils sont destinés à favoriser l’interaction 
entre médecin généraliste/interniste et spécialiste (universi-
taire ou installé); ils sont modérés par un praticien généra-
liste/interniste.

Les Jeudis de la Vaudoise – JVD

Avantage membres SVM –
Téléchargement des conférences
Les membres SVM peuvent visionner en tout temps 
les conférences sur www.svmed.ch, espace membres, 
formation continue, quatre jours après le déroulement 
d’un JVD.

Accréditation
Le programme complet correspond à 24 heures de formation 
continue, 3,5 pts/cours.
Les formations sont certifiées en médecine interne générale 
(SSMI).

Commission de la formation continue de la SVM
Dresse Christiane Galland, Dresse Anne-France Mayor-Pleines, 
Pr Jacques Cornuz (président), Dr Alain Birchmeier, 
Dr Marc Bonard, Dr Stéphane David, Dr Matteo Monti, 
Dr A. Morel, Dr Alain Schwob, Dr Philippe Staeger.

Programme et inscriptions 
Consultez le programme définitif sur www.svmed.ch 
(formation continue) et inscrivez-vous en ligne. 
Le programme détaillé de chaque Jeudi de la Vaudoise 
paraît également dans le Courrier du médecin vaudois. 

Contact
Société vaudoise de médecine
Chemin de Mornex 38, CP 7443, 1002 Lausanne 
Tél. 021 651 05 05, Fax 021 651 05 00 
formationcontinue@svmed.ch

Tarifs
 Prix par cours Prix pour les 8 cours
Membres de la SVM  CHF 60.– CHF 300.–
Non-membres de la SVM CHF 70.– CHF 350.–

Cette organisation est rendue 
possible grâce à nos partenaires

sponsor principal

http://www.svmed.ch
mailto:formationcontinue@svmed.ch


 

Formation continue et post-graduée en médecine d’urgence
à domicile destinée aux médecins de premier recours 

Dates: Du 26 au 29 novembre 2013
de 8 h à 17 heures

Format du cours: Le cours sera décliné 
désormais en deux versions, proposées 
en alternance. Les années impaires: 
modèle sur quatre jours consécutifs. Les 
années paires: sept à huit jeudis après-
midi sur une période de huit à dix mois 
(2014).

Lieu: Centre de Formation de la Rama 
à Montheron et CHUV à Lausanne.

Accréditation: 3 pts/cours. Le cours est 
accrédité pour la formation continue, 
ainsi que pour l’obtention du titre FMH 
en Médecine interne générale.

Tarifs: Pour l’entier du cours 2013 
(possibilité de s’inscrire par atelier ou 
par thème): CHF 850.– membre 
CHF 950.– non-membre. 
Thème: CHF 220.– membre
CHF 280.– non-membre.

Atelier: CHF 80.– membre
CHF 100.– non-membre.
(Médecine légale et réanimation:
CHF 120.– membre 
CHF 150.– non-membre).

Contact: Société vaudoise de médecine
Chemin de Mornex 38 
Case postale 7443 – 1002 Lausanne
Tél. 021 651 05 05 – Fax 021 651 05 00
E-mail: formationcontinue@svmed.ch

Médecins responsables: 
Dresse Anne-France Mayor-Pleines
E-mail: afmayorpleines@bluewin.ch
Dr Philippe Staeger, SVM, PMU 
E-mail: philippe.staeger@hospvd.ch

Thèmes, dates et horaires
Les journées se déroulent en deux 
temps, de 8 h à 12 h – pause repas – 
et de 13 h 30 à 17 heures.

Mardi 26 novembre au CHUV
Matin: Introduction système de garde – 
Centrales téléphoniques de triage
Après-midi: Basic Life Support – Coma.

Mercredi 27 novembre à la Rama
Matin: Pédiatrie 1-2-3
Après-midi: Douleur thoracique – 
Dyspnée – Arythmie.

Jeudi 28 novembre à la Rama
Matin: Psychiatrie 1-2-3
Après-midi: Médecine légale – 
Droit médical.

Vendredi 29 novembre à la Rama
Matin: Douleur abdominale – 
Traumatologie – Petite chirurgie
Après-midi: Neurologie 1-2 – 
Anaphylaxie.

La Société Vaudoise de Médecine (SVM) propose à ses 
membres, aux médecins hors canton et aux médecins en for-
mation post-graduée un cours en médecine d’urgence orienté 
sur les urgences rencontrées lors des gardes domiciliaires.

Thèmes
 
Les thèmes les plus importants dans la perspective de la garde seront traités sous forme d’ateliers interactifs en 
petits groupes. Le choix des thèmes a été établi initialement par un panel de praticiens, puis s’est progressivement 
enrichi des évaluations des participants aux seize premiers cours, dont les remarques toujours pertinentes 
ont permis d’atteindre une qualité largement reconnue.

Sur 
www.svmed.ch > Formation continue > 
Médecine d’urgence

En collaboration avec

mailto:formationcontinue@svmed.ch
mailto:afmayorpleines@bluewin.ch%20
mailto:philippe.staeger@hospvd.ch
http://www.svmed.ch/formation-svm/medecine-durgence


portrait
PAR AGNÈS FORBAT

 

Le châtaignier séculaire
situé au-dessus d’Antagnes
au pied duquel Philippe
Reigner aime s’arrêter.

Des hélicoptères ornent
aussi le tableau de bord
de la voiture du Dr Reigner.

exige de la réflexion, de l’anticipation et 
une capacité à agir rapidement et juste», 
précise-t-il. Cette activité exercée au 
CHUV le met aussi face à une réalité qui 
le dérange: de nombreux patients arri-
vent dans un état compromis aux 
urgences, faute d’avoir pu bénéficier de 
soins préalables. C’est décidé, le Dr Rei-
gner fera désormais tout pour «rappro-
cher l’hôpital du patient», soit mettre à la 
disposition des gens dans la détresse des 
moyens qui leur permettent de s’en sortir 
mieux. «J’avais un magma d’idées au 
départ et tout s’est peu à peu construit», 
raconte le Dr Reigner, manifestement 
doué pour allier créativité et organisation. 

Une action patiemment menée
Depuis 1989, la mise en place des 
SMUR s’est faite, comme beaucoup de 
choses dans notre canton, pas à pas. 
L’engagement du Dr Reigner a été protéi-
forme mais ne doit rien au hasard. En 
parallèle à son activité d’anesthésiste à 
l’Hôpital d’Aigle où il a exercé dès 1982, 
il s’est intéressé à ce qui se passait à 
l’étranger dans ce domaine et a établi des 
contacts en Allemagne et en France où le 
SAMU existait déjà. Il s’est investi dans la 
formation des ambulanciers, est devenu 
le directeur médical du CESU puis a par-
ticipé à la professionnalisation de ce 
métier qui exige aujourd’hui plus de 
4500 heures de formation. Citons aussi 
qu’il a décroché un diplôme d’urgentiste 
et présidé une commissions de premiers 
secours de la Croix-Rouge. Au début des 

années nonante, il a initié et mené une 
expérience pilote, avec deux voitures 
équipées dans le canton. L’une financée 
par le CHUV (le «SMUR des villes») et la 
sienne (le «SMUR des champs»). «J’ai 
même changé de véhicule pour un 
modèle identique à celui du CHUV, une 
opération prise en charge par l’argent du 
ménage!» raconte Philippe Reigner en 
riant. En véritable pionnier et mission-
naire de sa cause, il sillonnera la Suisse 
romande pour convaincre les uns et les 
autres de copier l’expérience vaudoise. 
Même s’il s’est souvent engagé seul, il 
rend hommage à tous ceux qui ont été 
ses partenaires et soutiens pour atteindre 
son but. Avec un succès dont il peut à 
juste titre être fier. 
Marié depuis plus de quarante ans, père 
de trois enfants, le Dr Reigner semble 
avoir mené une vie personnelle harmo-
nieuse, enrichie aujourd’hui par la pré-
sence de huit petits-enfants. Il se dit heu-
reux d’avoir enfin le temps pour tout ce 
qu’il a mis de côté pendant sa vie active: 
l’étude des chemins de fer et des 
bateaux, l’histoire, la géopolitique, l’ap-
proche des forces occultes qui 
influencent la vie des gens, mais aussi le 
jardinage, les balades, la musique, l’exer-
cice du cornet à piston ainsi que l’écriture 
de deux ouvrages collectifs consacrés à 
des questions philosophico-sociétales. 
L’être humain reste donc au centre de la 
vie du Dr Reigner, avec PASSION! 

Rencontre avec le Dr Philippe 
Reigner, anesthésiste et urgen-
tiste, entre vignes et forêts, 
chez lui à Antagnes/Ollon. 

«C ette maison est un havre de 
paix, un lieu où j’ai pu me 
ressourcer et qui m’a sauvé 

la vie à plusieurs reprises», déclare d’em-
blée Philippe Reigner, jeune retraité, heu-
reux d’en profiter maintenant «à plein 
temps». Il nous y reçoit chaleureusement, 
s’étant préparé à parler de son riche par-
cours et à en documenter les jalons.
Fils d’infirmiers, le jeune Philippe ne se 
projetait pas dans un métier où il devrait 
côtoyer la souffrance et vivre dans un 
milieu hospitalier. A l’adolescence, il 
changera d’avis. Deux raisons dicteront 
son choix, jamais regretté, de devenir 
médecin: la passion (un mot écrit en 
lettres majuscules parmi les notes prises 
en vue de notre rencontre) et la volonté 
d’aller vers les gens. Un véritable credo 
qui sous-tendra ses engagements et son 
action. 
Au fil de ses stages, et notamment sous 
l’influence des professeurs Claude Perret 
et Frédéric Saegesser, puis du professeur 
Eric Zander, le Dr Philippe Reigner choi-
sit de devenir anesthésiste. «Une spécia-
lité qui me convenait parfaitement parce 
qu’à côté des gestes techniques, elle 

Le père des SMUR



 

Dr
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Illustrations – SVM

Le comité de la SVM encourage ses membres 
à adresser un courrier de lecteur à la rédac-
tion du CMV. Il prie toutefois les auteurs de se 
limiter à un texte de 1500 caractères au maxi-
mum, espaces compris. Si le texte devait 
dépasser cette longueur, des coupures pour-
raient être apportées par la rédaction. Le 
comité de la SVM rappelle que la présence 
d’un encart publicitaire dans le CMV n’engage 
pas la SVM.

impressum

Corrections/ajouts dans la Liste des membres

Nom Prénom  Page   
ANKEN  Jean-Frédéric 62 Ajout 130: Pratique du laboratoire en cabinet médical (CMPR)  
   Ajout 131: Qualification pour les examens radiologiques à fortes doses (CMPR)
ARNOLD  Pierre 63 Correction N’exerce pas en neurologie (27) contrairement à son parfait homonyme valaisan
BEFFA Ferdinand 67 Correction Adresse de courriel: ferdinand.beffa@bluewin.ch

 83 Suppression N’exerce plus en médecine manuelle (79)
CAROLA Maria 84 Correction Numéro de fax: 086 024 441 08 40
CROTTAZ Claude 94 Ajout Nouvelle adresse professionnelle: Centre médico-dentaire de Payerne (CMDP), 
   rue des Terreaux 3, CP 20, 1530 Payerne, tél. 026 351 10 51, fax 026 351 10 50
CUENDET Thierry 94 Ajout Titre de spécialiste en médecine générale (5)  
DELESSERT Alexandre 99 Ajout De la rue à la CP: place de la Gare 1, CP 98, 1009 Pully, tél. 021 601 00 61, fax 021 601 00 63

 103 Correction L’adresse de Renens est le cabinet secondaire. 
   Cabinet principal: avenue de Béthusy 51, 1012 Lausanne, tél. 021 312 11 25, fax 021 312 07 08
FAURE-VAN ROSSUM Annabelle 110 Ajout Téléphone direct au cabinet: tél. 022 364 64 75
GRAFF Michel 123 Correction Est à la retraite: avenue de la Chablière 18, 1004 Lausanne
HENCHOZ Luc 129 Correction Adresse prof.: chemin du Praz-Buchilly 73, 1066 Epalinges, 
   tél. 021 323 65 33, fax 021 311 72 71, portable 079 285 01 83, ldhenchoz1@bluewin.ch
KOESTNER Simon 140 Correction Numéro de fax: 021 804 80 51
LUSTENBERGER Yodok 148 Ajout Fax professionnel: 021 806 30 32
MARET Alexandre 150 Ajout N’exerce plus que sur FR: route des Arsenaux 28, 1700 Fribourg, tél. 026 322 01 15

 151 Ajout Nouvelle adresse professionnelle dès le 2.9.2013: 
   chemin du Frêne 11, 1004 Lausanne, tél. 021 311 78 88
MONOD Jean-François 159 Ajout: nouvelle adresse professionnelle dès le 15.7.2013: 
   chemin des Croix-Rouges 16, 1007 Lausanne, tél. 021 312 56 53 

 176 Correction Le mobile est à usage des professionnels pour joindre le médecin: 079 903 83 33
 176 Suppression N’exerce plus en hypnose médicale (88)

 184 Ajout Ouverture du cabinet au GHOL avec nouveaux tél./fax professionnels: 
   chemin Monastier 15, 1260 Nyon, tél. 022 361 64 39, fax 022 361 64 39
SURMELY Jean-François 201 Correction Numéro de fax: 021 804 80 51
ZURN Armand 219 Correction Adresse: rue de la Pontaise 14, 1018 Lausanne

SUVA – Médecins-conseils; remplacent les Drs B. Liechti, J.-J. Chevalier et J.-Ph. Mobbs

GAMBA Daniel  27 Avenue de la Gare 19, CP 287, 1003 Lausanne, tél. 021 310 81 01, daniel.gamba@suva.ch
 27 Avenue de la Gare 19, CP 287, 1003 Lausanne, tél. 021 310 81 04, daniel.gehrig@suva.ch
 27 Avenue de la Gare 19, CP 287, 1003 Lausanne, tél. 021 310 81 06, maurice.houriet@suva.ch
 27 Avenue de la Gare 19, CP 287, 1003 Lausanne, tél. 021 310 81 01, maxime.pilloud@suva.ch 

 27 Avenue de la Gare 19, CP 287, 1003 Lausanne, tél. 021 310 81 01, christophe.pollien@suva.ch

Nous vous informons des dernières modifications de la Liste des membres 2013-2014.
Aussi, nous nous permettons de rappeler à nos membres que toute modification de leurs coordonnées professionnelles (par 
exemple adresse, téléphone ou fax, ajout/suppression de formations professionnelles et autres) est mise en ligne dans un délai de 
48 h ouvrables sur le site www.svmed.ch => Trouver un médecin.

 

http://www.svmed.ch/trouver-un-medecin/


Devenez donateur: www.rega.ch

Tant qu'il ne saura pas voler, 
      vous pourrez compter sur la Rega.
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http://youtu.be/OmVJb4OOCrw
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